
PHI2225 : Théories philosophiques de la conscience 

Contenu 

Les principales divergences entre les différentes écoles de pensées en philosophie de l’esprit, en 
phénoménologie, en philosophie de la perception et en philosophie de l’action renvoient très souvent 
à des différences fondamentales dans les théories de la conscience qu’elles présupposent comme leur 
point de départ. Le but de ce cours est d’expliquer certaines des théories contemporaines les plus 
marquantes et de faire voir le rôle essentiel qu’elles jouent dans les débats philosophiques actuels sur 
des questions aussi diverses que la nature de l’intentionnalité et de la perception, la cognition 
incarnée, et les rapports entre science et philosophie, etc. Le cours est divisé en deux modules : nous 
allons d’abord nous pencher sur ce qu’on appelle communément (suivant l’expression de Chalmers) 
le « problème difficile » de la conscience, c’est-à-dire la question de savoir comment l’expérience 
subjective consciente est possible. Car si tout le monde (ou presque) s’entend pour dire que le 
cerveau est nécessaire à la vie consciente, on ne comprend toujours pas pourquoi certaines fonctions 
neuronales (et non d’autres) sont accompagnées d’une expérience subjective. Nous passerons en 
revue les grandes théories (mystérianisme, dualisme, représentationalisme, autoreprésentationalisme, 
fonctionnalisme, etc.) et tâcherons de comprendre leurs forces et faiblesses relatives. Au deuxième 
module, nous nous intéresserons plus particulièrement aux approches théoriques qui conçoivent la 
conscience comme étant située, incarnée, externalisée et/ou étendue.  
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